
Pour aimer ? 
 
« Nous n'aurions cru que ce couple-là allait se briser, vu leur itinéraire !  Marie-Anne, déstabilisée et 
jusque-là très idéaliste, a littéralement "atterri". Sa foi s'est peut-être même renforcée. 
 
 

A l'annonce du divorce notre fille, nous avons été littéralement 
INTERLOQUES et sommes restés dans un état de sidération 
pendant plusieurs semaines...  
Nous avons 3 enfants, mariés et jamais nous n'aurions cru que ce 
couple-là allait se briser, vu leur itinéraire ! On se disait : "Non, 
pas elle - non, pas lui !" 
D'autant que leurs enfants sont très jeunes et que nous sommes 
très liés avec eux tous. 
Cette nouvelle nous a considérablement déstabilisés et nous 
avons nourri beaucoup de rancune à l'égard de notre gendre qui 
a quitté sa femme pour une autre en lui déclarant qu'il ne l'aimait 
plus ! Nous avons une autre idée du mariage qui, pour nous qui 
en sommes à notre 45° anniversaire, avons traversé pas mal de 
tourmentes mais avons toujours respecté nos promesses. 

Nous n'avons pas revu notre gendre depuis cet évènement car nous avons trop de chagrin et aurions 
bien du mal à nous confronter à lui. Mais si l'occasion se présente de le rencontrer, nous ferons face 
évidemment ! 
 
Ils ont opté pour une garde alternée pour que les enfants puissent voir leurs deux parents mais nous 
restons géographiquement très éloignés de notre fille et de nos petits enfants qui nous manquent 
beaucoup ! 
Nous ne sommes pas d'accord pour ce genre d'arrangement car notre fille est très fragilisée et doit 
élever seule ses 3 petits. C'est dur ! 
Elle continue à espérer que son mari va revenir car elle lui est toujours très attachée et souffre 
beaucoup de cette situation. Bien sûr, nous essayons de l'aider au maximum par notre "présence" et 
bien sûr financièrement si besoin est. 
 
Non parce qu'on aime mais ... 
Il est vrai que notre regard sur le divorce a évolué car nous réalisons que dans le couple, la vie 
quotidienne avec des petits n'est pas toujours facile (éducation, responsabilité, profession, sexualité 
etc.) Et la rupture n'est pas toujours voulue par les deux conjoints. 
Pour notre part, nous en restons à la devise : "On se marie non pas seulement parce qu'on aime mais 
surtout POUR AIMER" ! 
Si on en juge par le taux de divorces à l'heure actuelle, il nous semble que de nombreux jeunes couples 
manquent de responsabilité vis-à-vis du mariage (génération "kleenex"). 
 
Pour ma part, ma foi n'a pas changé depuis cette épreuve, elle s'est peut-être même renforcée car elle 
m'a ouvert les yeux sur les comportements humains. 
Jusque-là, j'étais très idéaliste, aujourd’hui j'ai littéralement "atterri" ! 
Je continue à aimer mon prochain mais je fais surtout confiance en Dieu, sachant qu'on est souvent 
déçu par ceux en qui nous mettons notre confiance et nos espoirs. Nous sommes aussi déçus par nous-
mêmes et par nos propres faiblesses. 
Le reste de la famille (frères, belles-sœurs, neveux et nièces, oncles et tantes...) ont eux aussi été très 
touchés par ce divorce et les liens on ont évidemment été renforcés entre nous. 
Je vous remercie de m'avoir donné la possibilité de m'exprimer à ce sujet. 
Marie Anne 
 
 

Notre fille est très fragilisée 
 


